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À de ‘bruit, et le bruit-né fait pas de bien”. 


| couciliable 


en: l'établissant sous, là devis de “tout ‘Fenduveler: dans . le 
Christ”: Cette oeuvre, pas plus que çele du Divin Maître, ne. 
peut se faire sans rencontrer là contradiction: c'est. ja condi- 
lioh Qu bien. ‘On a souvent dit et répété: “Let bien, ne fait pas 
Ce à ‘est Ne partiel- 
dement vrais : Certaines bonnes: 0e uyres ‘af peuvent se faire 
sans soulever des récriminations des méc “hanté; ‘faire Alors un 
peu de bruit n'est pas séparable dur bien. il'fæ réonter À à tout | 
bien'et'se résignér à voir Ja chost publique defenir la proie des 
faiseurs-de {ous genres où soufEgir le bruit ingéparable du bien. 
‘: IFest facile de constater que l'Action Cdtholique. n'aime 
vas le tapage, mais qu'elle ne le-craint bas non plus quand ï 
est inséparable du devoir à accorhplir. Nos. félicitations! 


“ 


EN FRANCAIS S'IL-VOUS-PLAIT 


À 


Les timbres d' pe ne sont lancés dans Le’ public, mais il 
St iuble qu'il va nous fa Hoir épargner en angiais. La province 


de Québec #-t- cle reçu sa provision . ‘de timbres francais ou 
bilingue 5? ; Nous: l'ignorons; mais ce’ que nous savons, C'est 
que pa comme Socur Anne, ne voit rieh venir. : 

Est-ce lu thèse de l'exclusion graduelle”du français délibé- 


rément traduite en actes par les autorités fédérales? . Le croire 
n'est sûrement pas faire-uhe jugetnént'‘iéméraire, La basse- 
cour du gouve rnemént, d'Union contient déjà plusieurs. poulets 


de la race de. celui-ci. Québec a tout autant que nous intérêt 
à surveiller cette. aviculture, Si Ottawa est en règle, qu'on 
nous le fasse savoir, et nous ferons amendé honorable; nous 


Hendrons-alcrs Winnipeg responsabie. Qui 7e si les mr 
français ‘ou bilingues ne tiennçg! pa: 
françaises: de demande de taxes sur 1e reve pu Précieusement 
tenues dans le secrét des tiroirs, ces formules, elles ne sortent 
que sur denran, t expresse: “Al your re quest! 

Nos umistidnment évidemment à faire-des reliques de tout 
ce qui est ff ançä + . -Seulernent, dans notre modestie, nous ne 
nous. croyons pas”encore mûrs pour l'éncadrement! 

Le: inæuvais. vouloir existé à n’en pas douter; où-le loger 

Poccure nce, nous iynorons, mais embarras du choix n’est 
vas compliqué: c'ést à: Ottawa où à Winnipeg 

Dévant-la prelive du mauvais vouloir faite jusqu'à l'évi- 
dence, il n'y a qu'uhe chose à"faire: entrer dans la voie où: de 
tels" procédés nous poussent, et ne pas louclier aux timbres 
d'épargne imprimés exclusivement en anglais.’ C'est regret- 
fable, nous le concédons; mais, atténdre, avant d'agir, qu'on 
nous ‘1especte en pareille matière, c'est fierté bien placée el 
patriotisme” actes, : 

Posons des aëles; 
réussir. ; 

lyndis que 


LA 


. 


. 


in 

c'est le-seul argument qui ait chance de 
‘ ; 

US» y SÔMM ‘8, SOYONS complets. Les pan- 

cartes d'annonces dés \imbre s d'épargne sont imprimées dans 

les deux langues. Ici entore Winnipeg donne sa mesure. Com- 

Mme disait que lqu'un: “J'ai pu me procurér ces pancartes fran- 


no 


. 


s0tCaises, mais il faut se battre pour les avoir.” 


Un conseil: En partille matière, n'y a qu'une bataille 
avec notre dignité: refuser poliment les pance artes 
anglaises, lever gentime pt son chape au et dire de l'air le. plus, 
aimable possible: *Monsiéur, jusqu'au plaisir de vous revoir.” 

L'argent a uné singulière éloquencei on nous lé demande, 
Liaissons- ke «parles : ne 


Ve > . 


* {contre notre langue surgit en 


.j° 
: 


|péenries 


SRE 


pour ne parleg.que de la quess Let loup, boule %ard de Clichy. 


En tous cas, c'e st quelqu'un qui 


signifie resiinetion | grédaeite 
mais certaine de l'école privée. 
Îl'en coûte maintenant € gros-| 
ses-sornmes. aux catholiques 
pour assurer à. leurs enfants 
des écoles où Dieu n'est point 
poliment à «aÀ ou sommaire- 
lment rrits à pe 
projet: A Fo devient jamais 
une loi, 1 
siale, ‘humainement parlant, 
sera” devenue une impossibüi- 
té." L'on sait quelle menace 


mnéème-tefnps-que cette auique 
“ontré l'école, ” 


tant“sur la situation ‘général 
des veux. large ments ouverts. 
pourrait$e faire-la moindre il- 
tusion” Nous subirons d'abord 
le contrecoup des luttes euro- 
et américaines, : puis’ 
nous #wÔôns nos problèmes pro- 


pres, dont I gravité n'échappe re. 


qu'à ceux qui üicénnent absolu- 


ment‘à ne pas Voir. Les sectai- |nêtre 
res qui poursuivent d'une haine |je habite 
pareille l'école confessionnelle | Ge atr 
et la langue française ne nous ler € 


Jaissent ignorer,:fi par leurs 


actes ni par leurs paroles, qu'ils! blanche 
entendent bien aller aussi loin! sa €: 


u'ils le pourront dans l oeuvre 
: ruine. I n'y a pas huit jours | 
— c'étyit le 6. décembre -— que! 
eur moniteur officiel, la Sen- 
tinel, écrivait à propos du pro- 
jet de loi Martin, en Saskatche- 
Wan: “Ceci ne va pas aussi loin 
que M. Norris est allé au Mani- 
loba, mais c'esi une substantiel- 
le concession au sentiment bri- 
tannique de la. province. Les 
Orangistes et. les Sons of KEn- 
gland ont fait de cette question 
la question principale dans a 
politique de la Saskatchewan 
Leur active bye rérhn ü prés- 
que atteint le résultat désiré. Le | 
temps achèvera leur victoire. 
Bien que. nous ne puissions ac- 
cepter la loi comme réalisant 


l'idéal, elle marque un grand 
progrès qui; nous l'espérons, 
conduira à, l'éliminalion es 


francais | 


écoles primaires du 


te, mais. si le| 


édérale, l'école parôts: |. 


Et chez nous même, qui, je- |” 


{ 


j ‘Brusquémént, its ‘adresse au 
camionneur : 
Dis donc, deux? 


-— Quoi..? fait l'homme, une 
pile: de carreaux dans 16$ mains. 

+ Veux- tu me réndre un ser. 
vice..? Pas 

— Si c'est F possible}. EE à A ‘1! 

poilu, on ñe ee jamais: non. 

+ Voilà, J'arrive d’ Alléma- 
gne… J'ai débarqué ce matin à 
ta gare du Nord... Je ne connais 
18 pos . Depuis trois 
aus, j'étais . prisonniér , san: 
poüvoir écrire ni recevoir du- 
cune-lettre..., 
- Alors, c'est yrai,: ça. ; 
- Si c'est vrai! . Ma mère, 
déjà malade à mon départ, mic 


ment, je vais Ja tuer. Veux-tu y 

| passer le premier. pour l'a 
vertir “en douce”.:.? 

pee elle demeure, ta mé: 
Tu vois, là-h 
éclairée...” 
avec 
üiré de 
{ retour. 


, 


it, cette fe- 
c'est fa qu'el- 
m4 soeur. C'est 
des minutes, al: 


L'homme secoué ses main: 

s de poussière, rajuste 
Lamuelte : ; À 

T'en fais pas. 'on à va! 


‘Tu vois la chose. ’ 


| 

n L a ÿ 1° ” c 

Côte à côte, les deux hommes 
‘traversent le boulevard. 

Alors, lés Boches, toi, au 
juste qu'ést-cé que tu .ch pen- 
ses. ? : 

— Ce que j'en pense. ? : 

Et l'homme’/lève le poing en 
un geste qui en dit se APE 
C'est là, -ta HHISON 
Oui, c’est ln. 
Je monte le premier... 
me suis. je t'appelle: ‘ai, 

-Vas-y doyen: ‘nt surtout! 

T'en fais pas!. 

Et le , camionneur s'engage 
dans un petit escalier noir el 
moiteux qu'il emplit presque. 

. En se hissant marche à ‘mar 
che il sé fait à-lui-méme une 


“ 


Tu 


aussi bien que des lanques aur| 
tres. que l'anglais. (While we 


‘cannot accept the Be law as | 


being the ideal il niarks'a greal 
advance, which we hope, will 
before long lead to the elimin-| 
ation of French üt the=primary || 
schools, as well as other ua 

quages than Æ nglish. == rest 
Presqué à la. même he U= 
le Weekly Sun, qui ne fait 


ont profession de sectarisme, 


nous avertissait qu'un certain 
nombre de politiciens révent 


de” reconquérir up nouveau 
mandaf. fédéral en  fouettant 
les passions de race tt le fand- 
tismé-de secte. ra | 
Voilà qui ne suscite point! 
pour une veille de : jour de! 
FAn, de . très agréables ré- E 


flexions: — _muis à quoi bon 
fermer les Yeux devant les réa- 
ités? Cela les empêche:t-il 
d'exister, et de pser, de tout 
leur Pod "Eur notre: vie? Non.| 
au ‘seuil de l'anséenou telle, il | 
vaut niié ux voir les choses tel- 
Ve qu'elles sont et pre ndre Îles 
résolutions. ques. compor-|g 
tent: nous tourner d’abord ver: 
le Maitré souverain et sollicii| 


| 


ter humblement son-aide, puis} 


| 


ramasser-nos-{orces-et-terrdre 
nos. volontés vers les pesognes 
nécessaires. 

Cette claire vuc des faits, Ces 
fermes résolutions - Tœnlève- 
ront ricn'au charme de nos ré- 
anions de famille, au joyeux! 
nthousi: isme des voeux échan- 
és. Elles lour assüreront sims 
plement un iende main,utile; 0e 

aideront à faire: heureuse 
bonne l'année qui vient. 
: Omér Héroua 
———— fe 


“DISPARI # | 


Ur: 
s 


ies 
à 


1 
| 


Si vous voulez wné'scène vé- 
eue, en voici une: 


Elle $e passe hier, entre chic n.! 


| 


‘Ün gros carmionneur,en blou.. 
:6 bleue, décharge placide méên! 
{des carre aifx de plâtre. 


ea É 


:douloureuses, 


sorte de répétition: Je frappe... 
let je leur dis comme ca douce- 
|ment : “Voila... votre fils, il n'est 
.pas mort. "ou plutôt. si je ve- 
nais demi inde r des. nouvelles. ? 
j'ai beaucoup connu le poilu... 
jé passais là sur le'boulevard.. 


alors : je monte! se ule mént 
voilà. comment qu ‘il s'appel- 
le? SRE 


* _ DEC on de AT 
Et quänd il se pose «cette 
question, le canfionneur est dé- 


eu-deuil-assisesttprés —dtme 


machine à couttre, L'une, âgée | 
et fatiguée; l'autre, grande jeu- À 
pne lié aux veux très noirs] 


{dans uné figure très blanche. 
Ellés se sont urrétées de tra- 
vaillér, ct, L'étoffe aux doigts, | 
regardent l'homme. qui reste là, | 
tgêné, sû tampopant le! TUE 
sa lourde casquette bordée de | 
cuivre à Fa main. 
Vous ‘désirez? Monsie ur, 
7 Mais: vous SD D 


dame ! rm 

Et de quoi. 

De quoi... ïe quoil. d'u- 
ne chose qui vous intéresse! 
béaucoup!.… 

Celle qai doit être la mère 
secoue la tête, 

Rien,. Monsieur, ne nous! 
intéresse plus ici-bas…. 

Allons!.., alons!.… faut 
pas: qe comme Ç a! faut de 
(la volonté! faut du courage, 
latïs la vie 


Mais dev: ant.ces-deut figures 
. dévant ces Ye x 
qui le fixent, le camionneür ne 
peut pas trouver sa trans on. 
H détourne la tête et aperçoit 
un grand crucifis au chevet du 


| 


(tit. 


Ca, c'est je filon !,."Ft lui, qui 
n'a jamais mis les pie ds à f'é- 
dise de ‘puis peut-être, vingt 


Sur le trottoir, des grouper fans, s'écric triomphalement en 
ioveux® On vient de féte le roi | montr: ant lé crucifix: 


d'Apgleterré. ct. comment! 
Dans eette de: aicté, wi horame 
hâve, déchurné,--grisbnasnt…… 
veste lirnée d'artilleur; panta- 
lon effrangé. sur-des souliers | 
qui m'en peuvent plus. 
Est-ce un soldat ou un civil: 


\ 


a iminensément soufkert. 

: Îl va, il viént, indécis.. fixant 
avec obstination uire fenêtre 
éclairée, là-haut, à un cinquiè 
mie étage. 
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— Je suis sûr que vous le pri-| 
eZ; Cetui-fà ! 

= ë Certainéme nt, répoñd ‘la 
jeuue fille, nous le prions. éair 
et matin... . MAS où voue z-vous 

en Venir: 

x Où je » EUX en venir, ? Eh 
je veux en venir À cecl: 
ju'Il vous 4 exaucées!. . 

Nous. ne lui demandoñ: 
que la résighätion..r 

+ S'agit pas de ça! puièque 
à vous » dis qu il vous a € 


bien! 


‘ 
{ 


page mort. Si j'arrive brusque- 


: une 


Mi: hoera l'hôte «de son frère,  étus 


cées ln, et rudement fi 
Les deux femmes se regat- 
dent, De quoi se Luna Pr 
ur A qui unt-elles 
Muis je vous réitère : 
vous a exaucées!.… 
ntz-vous..? *-Non,- 


nez-moi'. je suis” = - 

clhir,-tonnerre de’ Brest! 1 

it! ra 
10:48 La 


y 


Les femmes sont debout fré- 
missantes, es mains tendues: * 
- Mon fils.? 
- Mon frère..? 
__ Oui, votre flls!,,. votré (US 
re! votre poilu, quoi! 
JE Nt,? 
S'ib vite I est même. NE 
On ne peut pas dire qu'i 
costaud "..;Mais can À CtreS 
; Vous en êtes sûr? 
+ Je l'ai vu. $ 
Uu..? quand..?, 
Mais tout à l'heure 1. 
Les grandes douleurs 
mucttes, ‘les ijupe tes 


aussi, Feet 
‘ douleurs sont 


Les grandes 
muctics, les. immenses jotes 


* 


2 


‘a re 


Les deux femmes pleureal 

silencicusement, affaissées $ 

chaises. . le camionne 
temps en temps, un cri 


quiétude surgit: Fe. 

Mais voici trois ans que 
nous sommes sgns nouvelles..? 
Surtout, pas de fausse joiel,. 
C'est bien lui?? V ous en avez la . 
Le euve..? 

— "Là preuve.:? Aitendez un 
ue. . Co vous l’'amener, 
a preuvel. ul 

“ET Se pr récipient sur sur le pa- 
lier, le camionneur crie d'une 
‘voix tonnante : 

+ Arrive maintenant... ça ’ 
est! 


CRE 
La phrase n'est pas f le, qué 
lc prisonnier émerge dans le 
carré de lumière, 
Maman. | 
— Mon grand! c'est lit. 
re est toit. 
? Oui, c’est mai!.. 
En un instant; .là Es 


de misère devient an ir lé 
Il s'y passe ce qui doit se 

sér chaque jour dans le ciel , 
sourire du haut’ de sa croix, € 
répéter la, pärole éternelle: 


bleu: tout est oublié, fini, 
le regard du Christ qui se 

Bienheureux ceux qui. pleu-" 
rent! Bienheureux ceux 


“ 


i 


jà au cinquième, devant , uné|sou/frent persécution pour le 
petite RO à gautlre. ‘c'est justice, car ils seront consolés! 
célle-] Voyons? s “agit d'a. |: Et comme toute douleur Re 
voir du ‘doigté!.. ‘Bah! ca Juil loin, est finie en cette heure, . 
viendra quand il v sera. H douce entre toutes les heures! 
frappe. CE 
| < Entrez. sépond une voix. | Quelques instants, le Larmiok 
‘Lé voici dans une Ve üte !neur contemple la scène... Puis, 
chambre éclairée d'une lampe | remettant $a casquette avec ur f 
a pé troie, devant deux: femmes | | large sourire de satisfaction, il 


disparait discrètement. 
Mais, eh descéndant l'ésch 
lier, il ne cesse de ré éter en sa 
bonne âme de peup 
- Des comm ssions corñime 
ça, moi, je voudrais en faire 
tous jes jours... 


Pierre r Ermite. - 


—_—— 2-40 4-——— 
MI “Alice Laporte est partie 
jeudi matin pour un voyage de 
que mois däns- V'Estol 


diant en médécine à l'Univer- 
sité Laval de Montréal. Nous 

lui souhaitons un heureux La 
age. 


| TERRE NP 


4 


Hätez-vous. à acheter 
l'Almanach de la Langue | 
française. Il n'y en 
bientôt plus en librairie, 
Le lirage dé vingt-cinq ie 
le est pratiquement épuisé, 
_ C'est un vibrant manuel 
.de_ patriotisme prati 
T'oùl bon patriote se le doit 
procurer. Donnez-le à vos: 
amis. Vous ne sauriez faire 
‘ plus ulile vadeau el vous: 
aiderez ainsi dela tan fa- 
con la cause dé ange 
française, 

On  péut l'obtenir r aus 
bureaiüx de 4 : 
sde la fbrairie K 

W nAipe ou St- ont 

: N'oubliez pas que l 
manach de la ane Pat 
çaise ne se rer À e vingt 
sous, compris f Ps pos- 
te. C'est A marché 
que dans l'Est. Nous 
vons cela à un bon 
.teur de Sa Majesté la - 
güe Française. 1 A ls 

Hâtez-vous. H n'y en au-' 
ra bientôt du en Abrairie 


= broise. 


; 


teens F vessie 


g PONT PENETS a gs 
! CA à En LI 


V1 peg, très-versée dans, l'art mrsieal, a donné » derriière- 
ment au Women's Musical Club. 1 
en n feront leur profit, comme nous en abons fait Le’ nôtres -d. 


Es HISTOIRE: DE LA MUSIQUE 


On croi génér ent 
ons dé leur science musicale dès Egyr 


Unirodue liwn) 


_ actuel e de la musique comme. art séparé «'commenvré. 
| |: MUSIQUE RELI GIEUSE AU MOYEN. AGE : 


Après la conversion de C ahaäritih, “alors que le .Christia- 
 nisme devint la religion de l'Empire et qu'il ne fut plus néces- 
__ saire pour l'Eglise de se-réfugier das les € ‘atacombes pour y |teurs. 


‘En guise de chronique, cette sébnaine.: ous avons cru inté- ‘seizième tibsle. 

resser nos lectrices musitiennes; ent ler donnant à lire une com |Jous les genres de omposition 
très instructive qu'une dame canadienne-francuisè de |a 
sit élément éhromatique aïnsi 
Nous: sopimes. suves qu'elles pus les termes_ de l'était ps 
{seulement un compositeur pro- 
- Hifique. 
temps Le, .placèrent au-dessus 
de tous les maîtres d' alors et le 
ns qui étaient téès |süurnommérent le “Prince de la 
Eu sur le Luth, la Härpe-et-lu Guitare: mütis du genre de | Musique”. Ses onvrages ont. dé- 
ne qu'on y faisait lors, it n'est fait aucune antion.* Ce 
ème siècle uprès Jésus<hrist-que histoire. 


‘qe des Gregs rec ürent, les premières 


[ns les années, el.encore âcluel- 


nement: 
l'Ecôle Belge qui se consaeré-: 


Il essaya de 


alors -tonnus., Lassus introdui- 


dagio et Allegro. H n'était 


Les musiciens de son 


ement-elles provoquent l'éton- 
Les derniers génies de 


rent à l'Ecole: Italienne . avec 


Lüssus furent Ascadelt, Wael- 
rqut et-quelques autres, tous 
savants FT rh ques compost- 


Qu 


lques compositions | - 


- prier, des écoles dé chant furent établies pour préserver les |d': Arcadell sont usitées de noi 


‘Mieilles traditions et assurer au chant des règles déterminées: 
C'est ainsi que vers 390, le Pape Sylvestre institua ne “Schola 
ÿ à Rome, où les garçons étaiènt adniis très jeunes, 
La plupärt ‘de ces écoles étaient pour les Orphe lins, el à cause 


Canlarum’ 


de cela on les appelaient “Orphanotropia”: 


En 372, saint Ambroise, archevéque de Milan, se prit. d'un 
grand intérêt pour la musique d'Eglise, et son premier éssai |. 


jours, et. très appréciées com- 


me musique d'église. : 
Fin de l'Ecole de Musique 
Belge ‘au 16me siècle. -- 


ECOLE MODERNE DE MU- 
* SIQUE BELGE 
Conservatbires 


Les quatre 


consista-à transformer les mélodies tradilionneles-en un sys-|Royaux sont situés à Bruxelles. 
tème défini, et il mit tout son sens artistique dans leur amélio-| Liège, Gand et Anvers. Chaque 


ration. Ainsi le clérgé put rendre les psaumes, 


hymnes et can-|\Instilulion est divisée en clas- 


- tiques de l'Office. Divin avec une précision él'une pureté. plus \ses couvrant le cours complet 


: grandes qu'il n'avait été jusque là capable de. le faire. 


naison si rare de piété, de zèle et d' intelligé nce, dé talent pué- 
tique: et musical qui distinguait au plus häut point sajnt-Ain- 


d'hymnes sontidues à la plumY méme de ce saint évêque, 

autres: “Veni Redemptor Gentium", 

et le magnifique “Te Deurn"., 
cun db.ses successeurs né Continua son oeuvre extel- 


“Ete ena Christ munera” 


‘lente, si ce n'est que trois siècles plus tard lé Pape Gré goire le 


Aucun 
résultat autre ne. pouvait naturellement probenir d'une coinbi- us ; : 
considérables écoles 


Au-dire de plusieurs écripains—#4n arañd hombre- 
entre 


d'Harmonie. 


Bruxelles Une des . plus 
de musi- 
que qui exislent est dans cette 


ville. L'école [ut. fondée 


Instilution du Gouvernement 
qui adopta comme règle le pri- 
vilège de donner une éducation 
musicale graluile à tous ceüx 
qui en voudraient. faire. une 


Grand (590-604) se dévoua alors: à perfectionner les mêmes Profession, et donnant ainsi l'a- 


chants en ajoutant aux modes authentiques de suint Ambroise: 
quatre autres modes dits plagales, et établit une école ott-svs 
Ce système de saint Grégoire s'é- 
tendit rapidement dans les pays chrétiens. Charlemagne fut 


gammes furent enseignées. 


un apôtre zélé de Grégoire le Grand. 


Guido Arezzo (990-1050) effectua plusieurs changements 
dans la notation. et il fut. l'inventéur dés termes: ul, ré, ani, fa; 
Liy siole si rie fut |[tis,' fameu, 


sel, la, lesquels sont en usagé de nos jours 
introduite -qu'air 17re siècle: : 


Les Séquences ou Proses, hymnes chanté es à “a messe de 
certains jours de fêtes, furent introduites vers le 9me où 10mé 
E nliuoies ont élé rétranchées de la’ Lituryie :Ro-| 

Cinq cependant ont été gardées, et dccupent une place 


‘ siècle, don 
maine. 
: distinguée dans l'histoire de là musique. ecclésiastique. 
première Prose: “'Victimae Paschali”, chantée à Päques; 
en touté proba ilité la. plus änñciehne du 10fne sircles. 
. La deuxième, pas moins ancienne que la prem 
* de fan 1000, c'ést celle de la Pentecôte: “Veni Sanc 
dont l'auteur fut le Roi Robert Il de France, el « 
lèée par les écrivains du moyen-âge la “Prose 
fête du Corpus Christ, saint Thomas’ d' Agyin écrivit en 1261 
la célèbre Prose: “Lauda Sion’; c'est la trofième prose 
Rate Le “Stabat Mater”-fut écrit, selon 
. Jacobus de Benédictus, et'ce poëme if 


PAT 
ource 


quelques auteurs, 


splendide, et par. Palestrina qu/en fit un thef-d'oeuvre. Ce 
ernier n'eut-il composé que IA musique du Stabal Mater, cela 
. seul eut- suffit pour l'ünmortuliser. 


Encore plus célèbre Aue-tes précédentes est lac inquié me 
Thomas: 


- prose: “Dies Iräëé” écpile vers le douzième siècle par 
de Célano, et chanilée aux Messes de Requiem." 


UE PROFANÉ AU MOYEN-AGE 


ane « PAPER les fameux. 


Les 


Chard Coeur de Lion) gont venués jusqu'à nous; entre autres 
“Quand le Rossignol .jolr 
réputation de. pole, et ses chansons, en assez grand nombre, 
ne manquent” ni de naïveté ni de grâce. 


Adam de la Halle, qi vivait au treizième siècle, fut aussi 
Célèbre come poète et musicien, 
_1 y a plus dé mé- 
celle de ses prédécesseurs ét 
première 

Ce der- 
nier’ ovrage-fut fait À Naples pers F285 pour le divertissement 


un des anciens troüvères. 
il fit dès chansons, des rondels, des motels. 
“lodie dans sa musique que dans 
‘contemporains. composa te “Jeu de la l'euttite”, 


comédie, et “Robien et-Marion', prémière pastorale. 


de la Cour: qui était alors toute francaise. 


le Thibaut IV; comte de C “hämpagne et Rot de Navarre, 
quit en 1201, il maniuik l'épée aussi bien.que la chanson, 
du reste, la plupart des Trouvères. 


mère de saint Louïs. 


Guillaume de” Machaull naquit en C Champagne. vers 1295. 
Ce .poëte.rnu- 
sicien a composé une messé exécutée au Sacre de Charles V 
Il fut un des premiers à écrire des choeurs à quatre 


I faisait lui-même la musique de ses chansons. 


(1364). 
tes. He 
ORIGINE DE L'ECOLE DE 


x 


MUSIQUE BELGE. 


{ : : : - = 4 
‘ Ce fut vers le commentément du Y{ime:stècle que les mu- 


-à_perfec- 
et Sy dislinguèrent à un tel degré 


" lens belges s'adonnérent d'une manière 
à ner: le “contrepoint”, É 
qu'ils furent désignés pour le: 


spéciale 


meilleures nominations en F 


doués de { grands talents 


aimé beaucoup. la 


{dia- d'abord 


fre, date 
e Spiritus” 
ii élait appe- 
Pour ia 


céléBhe* 
par 
ferprélé par tant de conR£ 
positeurs; fut mis er musique pig Josquin des Prés, oudraÿe |! 


du vnrième sièvle, les priutipaur compositeurs de 
“fronbauaurs où trou- 
iñélo- 


die à C hevatier de Concy, {Croisé qui fat en Terre sainté-avec 


De Concy jouissait d'une. grande 


Na- 
comme 
On croit qué la plus grande 
partie de ses compositions «a été faite pour la Reine Blanche, 


vantage à ceux qui ’étaie 


venir des virtuoses. 


c'est un trait carac té 
la nationalité. 

‘Le premier 
Conservaloirefut François Fé- 
historien. qui pu- 
breux ouvrages. Sa 


blia de n 
méthot 


ice, fut traduite-en anglais 
en italien. [l mourut. en 1871. 
F rançois-/ \uguste Gevaert lui 
‘succéda. Natif de Gand, il étu- 
au :Conservatoire 
de,celte ville, puis à celui de 


| Brux ‘eHes. Il élait un excellent 


compositeur. Le meilleur de 
tous ses ouvrages dr umatiques, 
“Le Capitaine Henriot”, fut ce- 
lui auquel le succès s'attache le 
plus longtemps. Il faut ajouter 
ü ses opéras, une cantale fla-|c 
UE + un grand nombre de 
inpostipns chôrales. Il mou- 
pre en 1908. Le rot Léopold l'a- 
vait fait baron, et il'était Com- 
mandant de la Légion :d'hon- 
eur. 

Liège. Le Conservatoire de 
Liége fut fondé ert 1827, un ri- 
val digne de celui de Bruxelles, 
avec un-nombre de plus de mil- 
le éludiants. Radoux, né à Lie- 
ge, en fut nommé le directeur 
ên VRGB, {la écrit plusieurs opé- 
ras, oratoires, elc. 

Gand, L'Ecole de Musique 
de’ and fui fondée ” en 1833, 
Son premier directeur, J. Men- 
gal, composa “plusieurs opérüs 
el musique de chambre. 


Anvers, - Le ginriè me .con-- 


sérvatoirt en Belgique fut fon- 
dé à ‘Anvers en 1867, par Léo- 
nard Benoït qui, de coeur et 


d'äme flamand, composa la mu-| 
sique de plusieurs mélodrames 
flamands, ainsi-que. de -_nom- 


breuüx choeurs avec 
1 mourut -en 1904. 
: {TIOLONISTES 


orchestra. 


le” pays des célèbres via 
tes, dont un des plus distingués 
fut.de Bériot, né à Louvain. 
Plusieurs connäissent ses trios, 
concertos, ses parties de .varia- 
lions et étude s pour violon. 
Vieux temps, née'en 1820, à 
Verviers prés de Liège. De Bé- 


riot se dévoua à son éducation 


musicale, -:V ieuxle mps acquil 
de grands succès -à_Brurelles 
en. 1810 avës son Concerto el 
Fantaisie. Musicien et artiste 
d'une rare individualité, 
étre le fondateur d'une nouvel- 
le école de tec hnique 


FE: ee et en Italie. 
contrepoint une grande perfection, et formaulérent la 


atioris, observées par les musiciens de nos. jours. 


able dans l'art de composer, Un nom 


| voix par 


une äutre.‘ 


s. Un contemporain distingué 


Les compositeurs belges donnérent à Fart du 
plus 
ie des règles, qui sont encore, apec quelques modi- 


p'rermonie, comme étude spéciale, ne }ut coniue ‘que plus 
NW. C'est aux Flamands que nous deÿons une avance con- 
important qi 
é au nombre‘des compositeurs belges est celui de Guillau- 
On croit que:c'est à ce maître qu'est dû 
on du "Canon" ou l'imitation des intervalles réquiiers 


Adrien Willaert, né-à Bruges en 1490, était Belge aussi 

tion, et fut le compositeur d'un très grand nombre de 
de Wilt- 
se Lattre ‘où. Orante Lassus, hé, à Mons.en 


here 


D RE 


RE _ 


nique. caracté risliques com- 


mandent. la rec onnaissance de 
“Ecoles”. ét 
classes d'etégutants. Ses ous 
ges les plus connus sont - ses 


toutes les autres 


-Aicerlo, Fantaisie, A 
en 1881. RSA ER 

F.-H,'Prume, né auss 
de Liège. De ses compositions, 
la plus populaire est 
lie”. pour violon et orchestre. 


Léonard, Jehin Prune, Märsic k, 


Vieux 
4 


ep. pes 


e 0 


o 


crité Gerard stélèhceliiité d 


1 si de FEco FEcole 
Pr ue 


Go 


tion.-Il eut 
avec ses opéras: “Barbe Bleue” 
et “Richard Coëur de Lion” 
sont encore très 

184Z une statue fi, 
Liégé,.. sa'ville natale. 


Liège, recut son ‘éducation. en 
Belgique. Mais: comme fl. .fut 
compositeur et: 
France, il fut appélé avant sa 
mort: le 
moderne Française. 


Grégoite, Hanssens, Lemmens, 


tin ués.* 
vatoire de Bruxelles est une des 
plus complètes sur : le: conti- 
nent; et possède des stvrages 
très rares. 


- ‘à formuler üun souhait: 
(4 


neur et de la justice, redevien- 
apres ävoir surmonté tant d 


fan de sacrifices. 


Ent 
TSTS ef c hangée. en 1832 en une 


Anèdes. Dans les maladiés d’es- 
d' indigestion, de maux de tête, 
de nervosité; de débilité géné- 
[què et ne prenez que 
ner. 


pratique d'harmonie. 
pandue en Belgique et en 


vons dire à l'enfante de notre 
| pays: voulez-vous des contes 
La.Belgique est bien eppe lé e|qué. vous goûterez. bien, pa 


 d'héroïnes ‘qui sont tout à fait 


sans 


comme 
Pagarnini, soi genre et sa tech- 


Ballade et Polonaise. I moarut 
1rès 


‘Mélanco-|} 


Ovide Musin, tous: exc ellents 
violonistes. Et le célèbre Eugè- 
re Isaye, né.à Liège) étudia avéc 
2 famponitions [ES 


EEE TU 


, Déliard dde Ormeaux, récit 


eu, à tra- 


e nue et Ser à 
de. Bruxelles! |ti 


: nat rs, 
LE # Hs Lionel 
jillustrations J:-B. La 


24 
URS ET PIA- : |” Jear Talon, récit de Tho 
RIRES BE MELRTOUE . Chapais: illustrations de OA 


| Gretrÿ (Ÿ41:1813). néà Lie-|L Léger B 

. mourut à Paris, où il s'était Xérendrye. récit du jus : 

ré à l'étude et à là -composi- Fe reg illustrations . 
uc. 5 À + 


de succès 

Le. dérangement de 1755, ré- 
cit de Aégidius FAX; illus- 
trations de O,-A. Lé rs 

. La- publication: es € ontes 
historiques de lu Société Saint- 
Jean-Baptiste est une oeuvre 
iationale et non-une entreprise 
de librairie, Uné édition à. born 
marc (ils.se vendent au dé- 
ail sous la feuille) n'afl 
été possible. que grâcé 
au gracieux concours des écri- 
vains’et des illustrateurs. 

La Société fera relieg  pro- 
chainement'ces feuilles de con- 
tes en- albums. Les person: 
qui achètent les contes UE 
el à mesure de leur apparition 
peuvent également 1 relier. 
C'est à cette fin que la marge 
des : feuilles est is grande - à 
gauche 

Artuëilemeñt, il n'y a quel 
deux contg$ de pärus: ceux di 
i uve €@t de Louis Hé- 
uit autres auront paru 
a mi- janvier, 
)n_reçoit les commandes au 
Mo- 


oloncelle et À am 


Lu 
pulaires. 
fut + id à 


César Franck, né en 1822 - à 


pianiste. en 


ondateur de l'Ecole 


Auguste  Düpont, Samuel, 


Tinel, Magnus, de Greëg, tous 
compositeurs et pianistes Léa 


Bibliothèque du Conser- 


En terminant, nous n ‘avons 
que 
1 Belgique meurtrie, dévastée 
pour 


a cause sacrée. de l'hon- 


ne’ plus belle; plus 


prospère, _/ 
Secrétariat de la Société, 
sien National, Montréal. 


malheurs, et plus. forte aB 


LES CHOSES or I S'E x 
VONT. 


Causettes canadiennes, par le 
* Frère Gilles, O: PATATE La 

Tempérance, 961 rue Dor-| 
‘ chester ouest, Montréal, 1918 


2-à-4ii 
(11 veut dire ache- 
ses qui ont toutes les 
qu'on en escomple. 
a grande leçon que la 
"e nous a apprise et cette 
on est surtout vraie des re- 


sens profon 
ter les ch 


“Sans posséüer le fini et le 
coloris du “Chez nous” de M. 
A, Riv ard, ni l’abondante va- 
riété des “Rapaillages” de M. 
l'abbé Groulx, l’auteur a récol- 
té à pleines brassées: les’ mots, 
les impressions d'autrefois, les 
“Choses-qui s’en vont” pour les 
encadrer dans des récits char- 
mants où, l'amour du. >ays et 
de la terre déborde.” (L'Union, 


tômac, les Cas de constipation, 


rale, etc., rejetez toutes les mé- 
detines d'une Valeur quélcon< 
l'Elixir 
Américain de Vin Amer de Tri- 
Il est fait de telle façon Woonsoéket.) 
qu'il nettoie léstomac, aide à |. Des études réunies dans ce 
digérer et révigore d'étonnan-|recueil, plusieurs nous sont 
te façon tout l'organisme. Chez !connues pour avoir été publiés 
les plrarmaciens: #1.50. Le Li-| par le Devoir: ce sont: le rou- 
niment de Triner est le meil-|et, le métier, l'amour de la ter- 
leur remède contre le rhuma-lre, la laiterie, les moulins-à- 
tisme, le lumbago, la-neural- vent, le fléau et le crible, les 
gie, les foulures, les contusions, moüulins-à- farine-les foins à la 
etc, Cette affirmation repose petite faux. 1° sInAnRES fran- |: 
sur dès centaines de guérisons ciscain de 1918 a publié: le 
accomplies chaque jour par ce broy age. Les autres ; études 
reméde. M, John Vratnik-nous!|;6nt inédites. 
écrivait le 18 décembre * 1918,| C'est donc une éditions nou- 
de. Genoa Junction, Wis.: “J'ail velle que l'auteur nous présen- 
tant souffert de rhumatisine |{e, édition corrigée ‘et aügmen- 
que je n ‘ai ‘pu, un.an durant, tée, avec, en conclusion, * ‘une 
quitter mion lit. Le Liniment de Chose qui demeure” set qui n’est 
‘riner m'a rendu mes jambes |point du tout la moins char- 
et.maintenant jà lé recomiman- mante. . 
dé à tous mes amis qui souf-| Comme emploi de termes du 
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est très favorisée. sous le rap-|démonger la véfité de cette as-|l'espace dé deux semaines. .Ce Et ir SMS OHA-CORPI sus et 
rt de la pluie et que la végé-!sertion à l’aide de milliers. de} fut un coup de massue; du coup} participorrs à la la SREURE 
* {ation v-est-—hâtive.- Partout |témoignages.-Un éssai suffira-à l’on ne-vit plus-pérsonne, tréstdouleur-de M et-Mme--Ovila 
# "l'eau est potable: on . l'obtient | démontrer que ces pilules sont|rarement une voituré sur le | Gareau. j à 
: 


“Pemnandes 1e immédiatement. 

. H.YEWDALL, Gérant 
273 AVENUE ALEXANDER;  : ; : WINNIPEG, ANITOBA 
ALBERT HERKOVITS &-SON, #1 Su srneer.- 


NEW-YORK 
Rétérehves: Toute banque ra. 
ou agence  comiercinle Londres 


ou pur des puits peu profonds |supérieures dans le traitement chemin, plus de veillées, cha-| La troisième victime fut ane 

Y , . : < ; ’ , 1 ‘ rs 
et par des ruisseaux, selon la|de ces maladies à toute autre|cun étant renfermé chez soi, se!jeune dame, Après une courté 
disposition des terres. _. pilule existante. |débattant, aux prises -avec lulet violente mallie, munie des 


ré 


. Päris  ‘ Mosçou. 


+ 


\ : j = £ à 


4 
commanderez un jour... J'en ai 
le ferme espoir! 

“Puis lé Vénérable, qui venait 


tention éveillée, on peut mettre 
tout dans tout. 
‘Le Vénérable frotte ses mains 


: = - eee Eur: 5 3 
; si ÿ rt LUE) pe : (rs né ‘4 À fé Dés Ruife taié 4 a sg: Ja | PETER LANTEN re + : 
vers laquelle vous semblez FRS ÈS Loges à la lutte sans mer-|le ciel-souriait à la terfe ét lalhäutes | étailes,: #lliées.: silenà Lui, l'homme -primaire, posi- 
voir vous diriger, Que de ma-|ci, quand, pour. luj, sonnait|caressait de ses derniers rayons.|cictises des poètes et des mal: | tif 2: 
t . 


f; sceptique, du XXe siècle, 


; ; Has RE ; tr FL : ère Le 4 re , EN ATEN | pourrait répéter la plainte naï- 

molles: .: de:parler en maître, reprit une ho et brisé sue du vér-ltion!… Et si le coup, de fouet.et|lonnèrent. doyeusement, égre-|  Il‘prend dénc sa canne, re;|ve ét lointaine de telle ârne du 

a. : : Ë «r É ‘fre lo ave soci: Vu But) ppt ln rls . Pa PA TT nlläce CAP Là RL: ‘ s Ft F2 S | x | 
mi Je lié dans vos yeux qué [allure-enjouée, re leur avenir social, pour s’ê- |la surprise lui avaient permis{nant Surle village et Ja forét!monte fe col de son pardessus moyen âge : 


vous m'avez bien compris, et jé Comme le livre a cinq AUSSI, | à Caûsé du froid, et aussi Pour 


ee. tri A > FAR * " a atail.lcen pe £ }* 14 ahvwa > avale 0€ » l'air ing > TEA A es PLU : » 
dirai à mon retour à Melu:tceñts pages; et qu'on.ne les ava- F bé te, et Ch Lt atail- sentait aujourd hui pauvre € { ayaiept presque l'air.d’insulter|n étui e même pas deviné. Rien ne n'est plus, plus. ne 
vous répèle pourtant ceci: [le pas aussi facilement que cel- euse péronne le, Je ne vous!inerte devantJa seule réalité de à sa + ouffrance: et de chanter! C'est une élairé nuit dé ri6- e ro don] 
Qnne démolit vraiment que ce les-d'un roman, je suis tronquil- deniande pas vos petits secrets |sa faiblesse. , F : son ‘premier rèçul. à : 


r Hot pn pr NA vembre, comme celles qui sui-| © . FE 
Ainsi donc, il aVail"bien‘jur. “. "Olivier ne. voulut rien enten-|vent les £ouchérs.de soleil par- |. Une personne lui manque, ét 
é ; gé.. Ce mafjage:était ‘impoÿsi- re. TI se rénferma .farouc i€-lficuliérement beaux ‘à cette |l'univers entier est morne, com- 
trailerez en ami,: et que vous{hle: ét, d’avañhce, tous ceux qui | ment chez ui, bêchant, taillant époque de J'année, imé est morne Ja:nature quand 
m'inyiterez à la noce: En tous étaient ses protecteurs et sesises plantes, installant ‘des}. La ‘plaide ‘et : le le soleil refuse de paraître, 
cas, avec vous, la Loge peut|umis. son passé et son avenir, châssis pour - l'hiver. s ocCcu- bleus, mire Oh! le bonheur de ceux qui 
êtfe bien tranquille... : Aucune réjétaient avec horreur’, |Pant, avec une sorte de,colère! Là blaihe est d'un bleu vio- n'ont _jatnais àimmé…., dé sr 
dautel. Vous ne vous épren-[ Et alors il s'agissait d’arra. |inlérieute coMre son manque let. Le-ciel d'un bleu sombre qui sont commé/ce caillou in 
dréz jamais d’une cléricale..., cher de ce coeur les racines qui d'indifférence et la défaite de, | 4 Ur RE comme, ce CEOU in; 


le sur vos loisirs, vous n'aurez 
pas à craindre les délices | de 
Capoue.. A propos de Capote. 
til va falloir songer à vous ma- 
rier!.4- Y. pénsez-VQUS ui peu, 
mon garçon? > Le 
À ce coup.-droit, absolument 
inatfendu, un flot. de sang’ tm- 


u'on rémplace.. Le peuple est 
Hâte, il lui faut absolument une! 
religion tangible, uh culte, un 
rite, Nous avons-mis j j 
maïs en terré le” Dieu judéo- 
“ chrétign, ce Dieu extériéur à 
l'âme. A sa place, nous-æurons 
um Dieu “interne”, tun,. Dieu 


ciel sont 


| profond, vivant par tous: les sénsiblé qui roùle ; J 

À à Fe Ah! non, alors! ,,, aisnt! . 'allait ren:isa‘volonté. ‘eux fixes de ses inno piec nds délmanee 

ssort”… un: ressort profond |pourpra les deux joues du jeu- Et cu vale due Soit de sise l'étréfgnaient!., IL fallait ren: M duré e raväll; qui: Tui yeux fixes de ses innoinbrables! pieds!.. L'hyfné de délivrance 
mouvement €l d'ascension. [né homme. Ce fut à la fois si ri x, celats de. cellélcontrer Adda et-ne pas’la -re- | . Malgré'c Ava, QUI. qui létôiles,: ‘ ns _ 


que doivent -clamer ceux qui 


ce Dieu-laïcisé, conforme à invraisemblable perspective, le | garder... marcher sur le coté [plaisait beaucoup en temps or- 


— : Ris , ‘Olivier înarche ‘se Tan d k 
instantané et si évident, que.la Véné nr : : Tr Nes, À \ narche Seul-sûr Ta! ort pu s’arratcher lé coeur de 
+ As SAVE ait, tot énérable finit son vin blanc. |: ed lan d'atlihe à dinaire, quand sä méré vint le s. seul AUBA li +24 HORS Pre ) ha" 
seience, sera le. véritable sus-| moindre négation eût-été im- setra là ibie d'Olivier at se es Ab de la route, et'dire 10 la chasuh: ao Menu 3 riens Un seul avec lui-même, où leur, poitrine, - étoufféf. jus- 
ù d .: 2 f. pe è t € , - re “La " » vw : as e «16 € 2 » fog LP Lu . + " 
d'énergie et de santé | possible. ë umière® “Je ne te vois pas! | Il * J tout un monde de pensées s'a- qu'au dernier baltement dé’ cet 


ge agna sa V î ré. 
D C'est gagna à voiture 
on de l'Es 


ittéralenient la 
pérance Humai- 
existe déjà dans 
ue nous allons 
e concours des 


Pendant les classes qui sui, lui avait. paru affreusement 
e : RS ET Che AURA lorigue: CRT re, F 
CHAPITRE IX virent” Olivier eut des distrac- ARTS SUR 

és rare tions étranges. Quelquefois, il}... Il éprotivait une. impression 
Surpreriait les veux. intérroga- d'étouffement, conf :si son 
feurs de Jean LanderŸ, placé au Jardin, placé pourtant,au bord 
"! | d'une plaine immensé, tüt vräi- 


Le Vénérable, tout joyeux de |” 
ia confusion Complète de cette | 
âme de simple, frappe  gaie- 
mént le plancher de sa canne. 

— Ca y.est!. J'ai touché jus: 


gite... IFavance à pas lents vers 
la forêt: + à park 

; “Celle-ci surgil … fantômeale, 
sormant un immensé ‘arc. de 
cercle, * escaladant ‘avec  $es 


Organe dé inisère, et qui: ont: PET 
"mérité dé vivre, -comme dé 

chantait son Vénérable avec le 

seul cerveau dans l’anéantisse. 

ment de toùt lé reste! 


Une âme sensible comme cel- 
le d'Olivier ne passe, pas impu- 


mais q 
nément en deux jours par des 


ser, avec 
intelligents, dans la 


es Fr ra ik me masses sombres le point de. vue ( In 
te! Je suis comme ça, moi!...!: rm pt de Cespremier rang, et qui semblait|®.° d'd'ais ph Cho | Le coeur? ‘Un :musde 
és profanes: Je me ré- [On ex pahaloune. ap on nel 2Pressions aussi . différentes iré äu fond de son coeur. Malg| ent manque dei. re {du camp de Chaify, et se Pi-| creux! , cs 
he li qui est last mat FA Din "Sans être étourdie. bien : qu'Olivier 'appelat à son, “MS! quand il se leva de ta-lquant, déplace en’ place. de t2T24X + RSS + 
er ce Mvre qui ésill'est pas! Vous aimez, mon €  L: ni 1 LE À nible, Olivier voulut sortir, mar- ; lées * d’ ‘qui |. Mais lui n'en est pas li } 
ÿ ier. mot de notré. pro-|chert. Osez donc Spréténdre|, Plañte ravagée par la tempé-|secours le ban ét l'arrière-ban| en CE üa ' ongues coulées ‘ d'argent qui]. “ais lui n'en ést pas là. pas 

Es, : RE ou te, réchauffée ensuite par le ne abrobn Lens vi 

ex : ur . L] $ 5 


sont des éboulis "dé rochers. 

Et Olivier réfléchit” à* son 
étrange- situation. ni 
: Matérigllement, il a tout pour 
être heureux: Ja plus douce-des 
meres, une place 'officielle, sa 
maison, l'avenir assüré; les fé- 
licitations de ses chefs et un jo- 
li cadre. de campagne... . 


° ncore ! 
que ce n'est pas. vrai? encore! 


nier, dans sa lettre sans 
mais surtout dans son 
4 % r ana 
1 “autour .de 
hs, dans des conférences que 
cgreng pus ons avec là plus 
> attention. Voilà pour- 
out je suis venu. C'est 


plus inattendu dés soleils. :O1i- 
vier: eut l'impression qu'il n'y 
était plus, que. sa tête allait 
&clater sous l'influence de ces 
contrastes. au 

ll se sentait:à lun de:ces mo- 
ments.de dépression où tout est 
regardé ‘avec indifférence.…., où 


vait‘réüssir à courber sur lé Il le pouvait, maintenant, en 
Srose de la grammaire "où Houte liberté! La nuit amie était 
€ L € { 
analité dés huatrn ragloc sanlVenue: aucun passant handl ne 
banalité des quatre régles “90e forcerait à A le mMas- 
âme éntièére( toute frissonnante|, ue ldssant à jouer le rôle d 
d'amour et d'infini, ‘ [AU CNE à JORF 16 ERI6 Au 


de ses, forces morales, il né port. ; | ai? 
| Il a beau faire, beau dire, il 
posséde un: eoeur'bien vivant, 
féémissant, ‘chievillé dans: sa 
poitrine humuine,. ‘:: 
E{ à ce coeur, la blessure dé: 
finitive”-est faite; il peut appe- 


— Ah! j'ai ennui ées ëmo- 
tions-là, moi : aussi, “dans le 
temps! Maintenant, on est de- 
venu vieux... On est le loup, de 
mér qui fume la pipe de l’expé- 
rience sur la falaise du souve- 
MT TS RMPANS A Va 


monsieur quelcopqué qui parle 
avec intérêt des'.bétteraves et. 
du bédu temps... Cette marche 


* Le” dimanche suivant, un 
temps idéal de novembre vint, 
par ‘la gaieté de son clair soleil 


"AJ : : NE yes in où [par la ge :|ferait-dubien à son pauvre| Tous ses co mois 511€ à son secours loutes les va. 
Monsieur Perperdt . Puis se redressant, sérieux: dles choses, jadis les plus dési-|souligner encore la douleur du |cerveau ‘enfiévré, à ses tempes lui: “Bernard a le ! gent de nités, toutes les ambitions, /tou- 
1hfoil. : — Très important: mon. deviennent impuissantes fjeune homme. ‘ ; wù le sang battait Porc Bernard p joe Di a ed 
22 SE LEA |! | Tüportant pour|et sans langage. D haluise ke plan ,"208 baliait trop fort. Ltriert” "1". +." es les bainés, {l'en souffre jus. À 
Ë s.m MPOrLant pourier SRDA ANR. ture MstOuiil.sere. bande éontir. nas. L 64. mnsie du, up lnnd hé get ju a 


i #4 


CRE £ Drm les soli pa un au- 
* tres can 


séerti poufH'aide qu'elle a dén- 
née à notre choeur de chant, 
nous formulons le désir de 
entendre encore. 
Notre église, si‘belle au dire 
de tous ceux -qui l'ont visitée, 
était brillamment 
L'illumination faisait ressortir 
une superbe décoration 
… fleurs artificielles, don de notre 
. ancien et vénéré curé, M. l'ab- 
bé PS, Gendron. 
quets forment cette décoration : 
douze sur le maitre autel, deux 


ceux HF 
ip jose er 


nos re que 
oise ‘elles _— pa- lot 
* Les pärcisaens de Le Sal 
n'avaient sans doute pas beso 
ce nouvel acte dé générosité 
e M. l'abbé Gendron pour se 
rappeler son souvenir, — car 
ou cette église qui fait notre 
eil, il y vit de mille ma- 
= és — D à son bon 
coeur a voulu jouter encore |dq 
ce dernier don aux autres déjà = og a sise n 
si ve je crois me faire tapis; alors, un jeune, 
l'écho de ses anciens. paroïis-1]à qui semble s'être 
siens en lui disant un bien sin-| pour mission de voir à l'o 
cère et nu. reux Merci! Unementation de la cha 
plume plus autorisée qüe laÏsaint Joseph, lui fit ea 
mienne Hu a déjà transmis ce superbe tapis. J'es 
cordial merci; espérons que- 
dernier n'amoindrira'en rien 
l'effet du premier et montrera 
à notre ‘ancien curé ‘que nous 
avons un peu la mémoire du 
coeur. taie de ces riche 


ñ ont 


isse, puisqu'elle est lé 
de S -collecte taie _pa 


tiques, pendant la més- site” de Ja ” 


se de l'aurore. En lui disant 


iluminée 


- de 


les nommer. $ 


Seize hou: 


lle : d 
eau d'un 
ère que les 
personnes. qui ont fait ces dons 
né m'er youdront pas de ne pas 


sieur notre Curé lors de sa vi- 


ait pas de 
celui- 


nné 
ne- 


her Rapport Annuel 


5 DE LÀ - 


Banque d'He 


ct :_ 30 Novemt 


4% 45,021.47 ” 
adm mme 30 n intérêts sur dépôts, intérêts 
ace sur escomptes, et réserves pour citencen, 
‘et mauvaises mere en 


re e Pa DEBIT 
ei: idendé Na 108, payé le-tér mars 1918... 
Ô . Dixgende No 109, pâyé le Ier juin 1918: 
{ Dt No 110, payé le 1er séptembre 1918. 
> | Dividende No 111, pente le 4er décembre 1918 


595,187,94 "ER 
———  $ 640,209.41 
$ 90,000.00 
“90.000,00 rs 
«° "90,000.00 + 
90,000.00 
——  $,360,000/00 
ension dés MAR 20,000/00 de 
tion des billets de la Banque au 


: Montant porté aû tonds de 

Taxé de guerre sur là circula: 
30 novembre 1918. 

Amortissefñnent sur des immeubles et mobilier de la Banque 

Soustriptions à des oeuvres charitables et patriotiques, ( 
er Montant porté au ‘‘Fonds de Réserve dè la Banque” el 
Balance .au crédit du compte Profits et Pertes, au 30 no- 

vembre 191# 7 ; 


40,000.00 ET 
60,000:09 is 
7,250.0 à £ 
100,000.00 # 


55.41 
+ $640,209,41 
. Gérant-Général, 
ILLANCOURT, Président. 


CR À COURTOIS, Pro-Coimptable en ehef. 
ST ne CA LE ARS 


Capital verse x , 7 
.1t.__ Fonds de réserve … : à 
Dividendes déclarés et non payés " "A 
Dividende payable le tér déco nbpé 1913 
«Balance du co pte Profits e értes. ais 
Billets de la Banques “circulation cs 
- Balance due Au géivernement canadien 
Dépôts-ne D nt. pas intérêt 
Dépôts portant ‘intérêt (y compr#f l'iñtérêt accrû jusqu 
j } .date de l'état) . 
< . D: inces : dues aux, banques et aux ‘correspondants de :la 
Ta J banque dans le Royaume-Uni et dans 198 pays étrangers 
LT Acceptations sur lettres de” grédit… - 


BEAUD 


JA, 
‘30 Novembre 


"44, do6 000. | à AM 
#3,800,000.00 
.. 2,182.09 
; ; : 80,000,00 - 
Le 62,959,41 


7” 


— ‘ 8,965;141.50 , . 
7,258,049,00 
1,750,000.00 


9,888,173.78 


en 
<< 


"à la 
D us, ei 


29,700,636.41 

344,141.66 

"8985463, - , 
49,030,864,47 


356,985,995.97 


TER j i w 
D LA ACID MR oc Ra arr RE - ACTIF 


Or: et autres espèces monnayées" ; 
Billets du Dominion -.—< | / 


# 373,979.35 
4,727,003.15 


$ 5,100,883.10 
3,300,000.00 

. 601,117.15 
1,879,088,04 
112,601,96 
1,322,381.67 


Dépôt aux Réserves Centrales d'Or f 
Billets des autres banques : 
Chèques sur d'autres bangues 
Balances duës par d'autres banques au Canada 
Balances dues par des banques et correspondants étrangers 
Dépôt entre les mains du Ministre des” Finances en, sarantie 
de la circulation = 200,000.00 
À 512,516,971.92 % 
Valeurs des gouvernements fédéral et: provinciatfi du Ca- Ld RE "# 5 
pada (ne dépassant pas la valeur marchande) #35,898,041.00 
Valeurs municipales canadiennes et valeurs publiques bri- 
: tanniques. étrangères et zoloniaies, autres que les va- 
leurs publiques canadiennes 
Obligations de chemins de fer él'autres bliretions et ac 
"7 -. -Hions (ne dépassant pas la valeur marohande) 


7,182,210.05 


241,867.30 ‘ 
—————— 13,272,118.35 
Prêts à demande et prêts À courte échéance au Canada, sur 

obligations et actions . era z er ‘2,397 


972,44 
+ ‘ ; EURE 28,185,562.71 
Prèts aux corporations municipales, paroissiales et scolaires ‘ F 1,780,105.99 
Autres prêts courants et escomptes au Canada déduction 3 
faite des intérêts non-vcourus) 
Créances en souffrante (déduction faite des pertes prévues) 
Engagements pris par clieñts en raison de lettres de crédit ” 
Propriétés autres que les immeubles de la Banque 
 Hypothèques sur des immeubles vendus par la Banque 
lmmeubles et nrobilier de la "Banque au prix courant, déduc. 
‘tion faite des amortisseménts … : , . 
Autre actif non compris .dans‘les artictes”" qui précèdent 


23,991,398.64 
74,911.55 
89,854.63 
-_+506,031.30 à 
174,769.87 


<> 


2,112,390:21 
70,971.07 


556,985,995.97 
A cour os, Pro-Comptable en chef” BHAUDRY LEMAN, Gérant-général. 
s : J:A. VAILLANCOURT, Président. 
CERTIFICAT DES VERIFICATEURS : 2 
Nous avons l'honneur de faire rapport aux act ionnaires de la Banque que, cbnfor- 
, mémeut à Ia Section ‘5% de la loi des banques, nous dvons vérifié la caisse et les 
valeurs de la Banque, À son bureau principal, le 30 novembbre 1918 et à une autre date 
{ : Auramt l'année, et nous ayons constaté qu'elles concordaienñt avec les entrées aux livres 
s'y rapportant. 
-Nous avons aussi fait, dans le cours de l'année, l'exsmen. des..livres-et-des.comptes 
ONU OLE EE VéTINE fes caisses et Te Yaleurs de. quelques-unes des, principales BSUCCUT-- 
sales 
Ù Nous Fe. @ èxaminé les livres y les. vomptes. du Buréau-Chef. et comparé te Bilan 
cidessus avec les livres ainsi qu'avec les rapports certifiés des succursales et, dans 
ea) notré dhinton ét au meilleur de: notre connaissance, le Bilan .est rédigé de’ façen à 
donner un aperçu vrai et exact de l'état des affaires de la ang: suivant LA rensel- 
gneménts et les explications qui hous ont été donnés et tel qu'indiqué à ces livres 
" Tous les renseignements et les explications que nous savons demandés nous ont été 
fournis et, à notre avis, ies transdctiens effectuées par la Aaique, dont nous A étais eu 
connaissance, étalent dans les limites de ses pouvoirs. 


A , Montrésl, 16 décerabre 1918. à 
! S. ROGER MITCHELL; CA. Î . 
de la Société Marwick, Mitchell, Font & Company: . , 
GEO. GONTHIER, LLC 
Lan" Wa ? de Ja Société Gonthier & Midgier: 


4 L1 . # 2 ‘ D 

+ Ê pe te PR . “va Fa pes: y PR Dhs ouf rate ln Te ride er TR A. à 
CRE ARE ET he ee dorer Serrure : . ha à À tr 4 
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PASSIF k k —. 


sn 


En donnant une liste un: pet 


lroinistr 


Jnuisier ch 


llsirent écrire à 


v} ET 


loir SES 


M. -Amb. Comeau, notre 1ne- 


rm ‘s'est À É 
en voulant’ etei in: com- 
mer cemern”t 


ton ncendie “dans sa 


d'un 
et la cause à vn 


rons et souhaitons 
prompt rétablissement. 


Beaucoup de Purutiens dé die 
leur curé; 

l'abbé J.-A. Bastien, que QE 

mauvais' état de sa santé obli 


CPrss à passer l'hiv 


a+ 


adresse: Rév. JA. 


Mary Church Rectory, 4 
Santa Monica Boule vard-+Æ 

Angeles, Catiférnias Uni 4 
tates. ee 


4 | 
“ 


SERVICE POUR FEU L' ABBE 
‘J. D. FILLIO® 


Le 14 jenvier; à dix heures 
de l’avant-midi; en l’église de 


Saint-Jean- Baptiste, Man.,, un 
service solennel sera chanté 


our le repos de Fâme de f 
‘abbé J.-D. 1 

vant prémier curé de ce 
roisse. Tous les mex 
clergé sont spécig 
tés. 


É pas 
res du 
ément invi- 


+ 


LES-FRASQUES DE QU ATRE 
Z77. ELEPHANTS 


el gambadent pendant plu- 
sieurs heures dans Winnipeg- 


Winnipeg, 31. — Quatre élé- 
phants exhibés à un-théâtre de 
vaudeville de Winnipeg se sont 
enfuis des mäins-de leurs gag: 
diens et ont gambadé dans -}: 


ville pendant * plusieurs heures. 
L'un d'eux, pris ent deux 
maisons, emporta e - partie 


des murs avec JL alla alors 


de l'hôpital et après av oir bri- 
Sé-la porte sans effort, s'avança 
avec des. manières. amicales 
vers . Kraf, l'ingénieur en char- 
ge. Kral roula de gros yeux, se 
rappela une affaire importante 
u'il avait oubliée et disparut 


‘animal se contentä d'appuÿer 
fortement son ‘dos surf 1dptatr- 


che de: cifeuit et de la rue 
à-sa-plus-simple-expressions 


Les quatre trompes furent 
finalement cernées et captu: 
dre 

. Lehmann eub une. jambe 


bles :ssée lorsque trois des pr 
éléphants entrèrent dans. un 
édifice et jetèrent Lehmann au 
côté précisément opposé à celui 
où il se trouvait. 

SO D —— 


LE PREMIER MINISTRE CLE: 
MENCEAU MAINTENU AU 
POUVOIR EN FRANCE 


Pa) 


Après une débat. orägeuxr,’ les 
députés lui accordent leur 
coaftanve e, “par un vote de 380 
à 1341. ‘La question de a 
paié est Terrible”, dit-il. 

st-il d'accord àvec le prési- 
dent Wilson: ? 

Paris, 1. — La Chambre des 
députés vient de donner un vote 
de confiance au premier, minis- 
gs Clémenceau aujourd" hui. 
Le résaltat a été de 380 à 134. 
H'y-eut un débat orageux au 
cours duquel les buts de, guer- 
re français furent rappelés par 
M. Stephen Pichon, ministre des 
Affaires Etrangères; le premier 
é donna son adhérence 
au sp res système des Alliances 
appelé la.balance du pouvoir 
IL déclara.aussi que la ‘forma: 
tion d’une ligue de nations pou- 
vait s'effectuer en coincidencx 


. Victimes de l'asthme. : 
L'homme'ou'la femme victime 
de l’asthme est vraiment une 
victime, Que peut-il y avoir de 
plus terrifiant que d'é ê 
qué de cette toux suffoeante qui 
ae pos une menace à no- 

Le remède du doe- 


EX des à ee paint. Eat as, 


donné un voté de confiance où 


ger votræ pilo 
À ou gente + accusations 
|faites par M. Albe Thomas. 
: portant que M. Clémence n'a- 


n{dit 


nsCahfornic |- 


tien E Immaculate efturt of |: 


Fillon; en son 6 à 


telle balance avait précédé 1 


Ils échappent à leurs gardiens. 


faire ue “de cérémonie à at 
l'atelier _dés énergies motrices |: 


‘saierai 


Têtre transmise 


tre atta-f 


Pos ” Lt nations astro 


4 me 


mon, continua-t-il, je suis prè!|} 
démissionner; si vous avez 
n moment d'hésitation, c'est 


rc à le temps de chän- 
ote. 


CL 


donné à la Chambre aucue 

ne explication, celui-ci_réporr-|- 
a question de la paix "est 
terrible. C'est une des ques- 
tions les plus difficiles qui aient! 
À cd été soumises à une na 
en, auêun temps. RE 

es joùrs, il y âura-à 
conférence. F. de délégues 
Kèrä le sort des natÿons de 
toutés les'parties du monde. 

“Lex, gens’ disent: “Le .pre- 
Tèr Ministre Lloyd Ge 
paslé, le président son 
parlé, mais vous. n'avez rie n 
dit.” = J'ai donné des explica- 
tions toutes les fois que._ vous 
m'en avez demandées. Muis ce 
n'est pas parce-què-M>-416$d 
Géorge a parlé ou parce que M. 
on est arrivé. d'Abnérique 
vues. élévées que 
gé de m'expliquer” 
ù ait dans une si- 
illiérement diffi- 
cilé. C'était lfays té plus près 
de l'Allemagnés. L'Amérique 
était loin en-arriè re et prit son 
temps. pour, entrer èn gucrre. 
L'Angleterre à ré pondu Qu de 
suite à l'appek de M. Asqui ji 
Nous ayons souffert et com nt. 
tu; nos hommes furent mobili- 
sés et nos villes Ætnos villages 


détruits. _ + 
—Le-système de d'équilibre e 
me européen. 
“Il y'a un vieux systèrne d'al- 


liance appelé-balance du po 
voir: Il semble qu'il soit éon- 
damné aujourd'hui, mais si LE 
à 

#i l'Angleterre, les|l 
Inis, la Franeé et l'Tta- 


guerre, 
Etats 


lie s'étaient unis pour dire que: 
[quiconque attaquait l'un de ces 


pays attaquait. e monde entier, 
Ja-guerre n'aurait pas eu lieu: 
Ce”systéme- d'AHiance, auquel 
jé ne renonce pas, sera celui 
sur lequel je me guiderai à la 
conférence de la paix, si votre 
confiance m'appelle à en-faire 
partie.: :: 
On n'a reproché d'avoir 
trompé le président Wilson. JE 
ne vois pas en qüoi. Je me suis 
fait une règle de ne-pas l'inter- 
roger, mais de le laisser déve- 
lopper ses'plans. Voilà ce que 
ai fait. Le président Wilson. 
auquel certaines : gens, dans 
l'intérêt de leur parti, attri- 
buent des intentions qui peut: 
ètre ne sont pas:les siénnes, à 
ouvert son coeur et inspiré le 
respect par la simplicité et la 
noblesse dé“son discours. | 
“M. Wilson m'a dit: ‘“J'es- 
de. vous convaincre, 
mais ce sera peut- -être vous qui 
me convaincrez.” "© 
0-4 + — 


PRE PR IRIESEANE 


PETITION DES ALLE MANDS 


D° AFRIQUE | 


| rire | 
hs obtenir l'authrisa- 
tion de. fäire: partie de la ré- 
publique d'Allemagne; Au- 
. dacité leulonne, dit le ‘Times’ 


vd, Sédaipent 


Gares: 2 Dire Alle :mands 


du sud-ouest de l'Afrique. ont 


adressé une. pétition , devant 

au président 
M'ilson'par le vicomte. Buxton, 
gouverneur-général de l'Union 
Sud-Africaine, demandant la 
permission de formér une ré- 
publique dans Union avec 
une république .de 
gne, d’après une dépêche de 
Cape Town. Les pétitionnaires 
disent qu'ils constituent non 
seulement la majorité de la po- 
pulation blanche, mais, qu'ils 
interprèlent les vues et les-dé- 
sirs de la majorité des natifs 
du pays. 

Le Times" parle de ce ette pé- 
tition comme d'uné interpréta- 
tion à rebours de la doctrine de 
“Self-determinäation” de Wil- 
son, La prétention de la° part 
des-pétitioninaires de-représen- 
tér la majorité des habitants du 
pays est considérée. comme ün 
des exemples les plus hardis 
rl l'audacité teutonne, ! 


VIANDE DE CHEVAL DAN S: 
C OBLENZ 
tblohe 'AENL P* vikode de 


cheval a encore-awgmenté de 
rix à Coblenz. Cela'est dû à 
a rareté de la viande en Alle- 
magné où des jours sans vian- 
de sont'encore observés. A Co- 
blenz durant la semaine * com- 
08 le 16, il n’y eut pas de 


ane de anni nnanméa no 


[tité-est permise, raais-ne doit 
une livre 
sonné par semaine. 


ee prix’ quand ils. 


verne ment ünioniste 


-et de l’ouest commencent 


l’'Alema- 


d ous pcix Ni: 
cheval, 1 mark’ 
se nde de cheval, 1 
:4 foie de 


‘une ee ést € 
viande de cheval, seen 


pas excéder 


ŸE CAMPAGNE POLITIQUE |. 
D ACRARNEE 


Ces Re 


On ufhence que les fermiers de 
“l'Ouest se préparent à mener, 
Tan prochain, la plus prose 
campagne politiq que qui, 

‘soit -oue au C ‘anada 

M. Crerar , témisetnnere 

- bientôt? 

— _-_—- #4 à) 14 

Winnipeg. 1 “On connait 

d' ane TER détinttive dans les 

commerciaux de Wi in- 

nipe que les fermiers organi- 

sés L "Ouest du Canada, diri- 

gés par M. G.F. Chi »man, <- 
teur du ‘Grain Growdrs 

avec _l'approbatron-de* A. Cré: 
rar; ministre de. l'Agriculture 

dans le gouvernemeilt-tinionis- 

te, sont à préparer des plans 
définis-en vue de ce que les re- 
présenlants des fermiers appel. 
lent-la-plus grande lutte poli- 
tique qui ait jamais été déchai- 
née sur le Candda et qui doit 
ayoir lieu au cours de l'année 
rochaine. La nature de cett 

ulte est telle qu'elle placera M 

Crerar dans l'impossibilité 

demeurer ‘dans Je  goaVerne- 

ment unionisle; eLHparait dé- 
cidé que ke ministre donnera sa 
démission-bientôt. ; 

2. ipman déclare que les 
des produits achetés par 
es fermiers, de même que les 
salaires, resteront élevés Ou 
augmenteront encore, Æui 

n partisans argumenteront 

äbolition de tous les tarifs 

Te baissér le prix des produits 

et que, tandis que le prix du 

blé pourrait être maintenu en 
fixant un prix minimum, les 
fermiers ne peuvent logique- 
ment demander la fixation. de 
demandent 
‘abolition du tarif,et la baisse 
de tous les prix, y ‘compris les 


salaires. Is disent-que la rédue-f 


tion des salaires serait la mé- 
me que celle qu’ils croiént que 
l'abolition du tarif -apporterait 
dans le coût de la vie. La posi- 
tion de M. Crerar.a été récem- 
ment indiquée. I a été et il est 
encore un des chefs du mouvé- 


‘ment des fermiers. dans l'ouest: 


Il s'ést rangé du côté du gou- 
pour ‘la 
période de là guerre et aussi 
pour Un temps raisonnable 
après cette période, Il est évi- 
dent que les fermiers de l’est 
un 
mouvement contre le tarif au- 
quel majorité du gouverne- 
ment n'est pas sympathique, 
croit-on, - Quañd cette question 


ée de [tion d'appuyer 


etl' 


CHEMENCEAU PPUIE LA 
GRANDE-BRETAGNE 


Paris, 1; — lt premier n£ 
nistre Clémenceau a déclaré, 
hier soir, devant la Chambre 
des députés, qu } avait Re 

Graude- 
tagne dans la question de la 
berté des mers quand vien- 
dront les négociations de’ * 
et qu'il était pps par le pre Re, 
mident Wilson: ee 


DOCTEUR F. LACHANCE en. 
Des Hopitaux de er | 

ANCIEN CHEF DES INTERNES mn DE 
LAHOTEEEIEN, MONTREAL à 

| Chtrnrgie et Gynécologie | 


apr 

Dr. N. A. LAURENDEAU 

ANCIEN IÂTERNE À L'HOPITAL 
DE SAÏNT-BONIFACE 


Hureau at Résidence Tel. fiats_ 2e 
[LE A vente _Prevenshers St-Bontfses Ar 


Spécialiste dans les ordonnances | 
COIN PROVENCHER ET TACHE 
Tél. Main 3936 St-Boniface, Man. 


_DRÇM. F. BENNETT 


DENTISTE ; | 
à l'édifice Sy ndicaté) : | 


= SUITE 2, ÉDIFICE LANDEN 1 * g* 
131 RUE MARION, : NORWOQD 5 ns 
CE DOCTEUR PARLR FRANCAIS . 
Phone Main 3588 f 
Heures de bureau: 
2h74 6h pan. —T80 h. À 8.30 h.%e sôir 


(Récemment 


a i 
DB A-H. RONDEAU 
PNA ET MALADIES jt 
* DES FEMMES  . x #1 
Chaibre 830, Edifice Somerset 
Bo 6 de,bureau: 5 à 7 p.m 


d . Téléphones _: 
Bureau: Mais 135 Résidence: Garry “ss ni 


ee msi 
DR. JONCAS 


: DENTISTE 
De-l'Université Northwestern de Chi- 
cago, sollicite 1a clientèle cans- m 
! dienne-française. : à 
619 MDIFICR SOMEHS “WINNIPRE 
. Tél. Main 27 è ” 


“Drs. Maloney & Kennedy | 
f DENTISTES 


‘Phone Main 8095, LE 
804-305 Avenue Block: Winnipeg r 


NOUS FARLONS FRANCAIS , 


J.-T. BEAUBIEN - 


Avocat et Notaire. x 
808 Edifice McArthur, Winnipeg, Man, … : 
. Téléphone Main 404. ..? 


< Argent à prêter èur fermes-à Sans 


taux réduité 


sera débattué, il est probable D —— ‘as 


que M. Crerar démissionnera.. 
br SR 


L'ALLEMAGNE NE VEUT PAS DUBUC, TOWERS & ROY 


ACCEDER À L'ULTIMATUM 
DE LA POLOGNE 


, 


Les Polonais se -voient-refuser | 


l'usage des chemins de fer al- 
lemands. pour envoyer des 
troupes-contre les Bolcheviki 
= Par contre, les Allémands 
veulent se sérvir des chemins 
de fer de la f'oiogne 


Le ondres, = L' Allemagne 
a refusé de se ‘rendfe à la de- 
mande faite par les Polonais à 
l'éffet que les troupes polonai- 
ses aient la pernüssion de se 
servir des chemins de fer de- 
puis I: la frontière de la Pologne 
jusqu'à Vilnä, d’après une dé- 
pêché de Varsovie äu “Mail”, 
On dit que le gouvernement. de 
Berlin a basé son refus'suür le 
fait que’ la permission dek. na- 
tions de l'Eniente était néces- 
Saire. “# 1 

En attendant, 
lemands ont de mandé 
leurs troupes ( qui rex 
Russie aiént Ta permission de 
se servir des chetins de fer .po- 
lonais. Berlin a céquré qu'au- 
trement 100,000. soïdats alle. 


dit-on, les Al- 
que 


mänds seraient forcés de mar-| 


cher à travers la Pologne. Les 
Polonais ont consenti à cet ar- 
rangement, avec celte ‘ condi- 
tion que Tes troupes allemun- 
des seraient désarmées. Berlin 
n'a pas encore répondu aux 
con itions des Polonais, 


PE SRRDEN CAE RG FR ë' 


Quand une mère découvre 
par l'énervement et l'agitation 
d'un enfant qu'il souffre : dés 
vers, elle ne peut :pas recourir 
à un meilleur æemède que les 
Poudres de Millér contre. les 
vérs, poudres garanties chasser 
les vers de l'organisme. Elles 
peuvént faire vomir, mais l'on 
doit ne pas s'en effrayer, car 
c’est une preuve de leur effica- 
cité,’ Les vers ne peuvent il 


Mer LS 


» 


LÉ 


Li 
y, 


4. 3, H, DUBUO | 
(Consul Belge) 
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Avocat — Notaire A 
MANITOBA 


LE PAs, 


._ Pour vos billets dé chemin 
ds fer et de bateaux 2007 
toutes lignes transatisntigues, 
adressez-vous à 


JC. MARCOUX 
AGENT DÙ C. P. R. 


Bureau: Le 


. Tél M 174 


CROIX TOMBALES 
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, Ecriveznous pour notre liste de prix 
illustrée. pb LES sont très raison. 
nables.: 
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du:group& Spartacus, qui tiem 
actuellement scs _SÛt incesià Bet 
Hn, a: adopté une résolution re 
clarant “qu'aucun prolétariat 
doit avoir des rapports avec les 
socialistés .indépendants”. 1 


v ux 
uréa- 
vous 


AT So anti tubggen 

: de Bickle est d'un gout i 
; pie el il est-certain qu'i 
Fr 


Fe 


Îgé de faire de trobs grands sa- 
Jerifices_ 


des pertes françaises durant la! 


FLAT SITUATION EST CRITI- 


Pour qui est de ia situ 
tion ‘Allemagne, 
qu'elle el trés 


ml M roi toit une 
éuse, D'après .son. 
hine crise industrielle est en 


pr mg si ce pays est. Sbli, 


Mais il est convaincu 
que Ja révolution socialiste 
n'aura : aucune : influence, en 
France; dont l'esprit hätional 
n 'est ps. enclin au ma ximisme. 
à 

TRÔIS ANS DE PRISON ME: 
Last RITES 


st M £ 


Le nommé Tukay ve dlait FA la 
: poudré à toilètle comme re- 
médeé aux: malades souffrant 
de la frippe se / 


“+ New- os 5; Aceuss. d’a- 
voir fabriqué et verñidu à. : des 
milliers dé malades de la grip- 
pe des tablettes d'espirine con- 
tenayit surtout ‘de la, poudre ü 
Hoilette, Joseph MG. Tukay, 


président le la Verandah Che- 


mical Company, de Brooklyn, 
a été tréuvé cofipuble aujour- 
‘d'hui d'avoir violé les lois: sa- 


nitaires, et'a été 
trois-ans” de prison avec 
amende de $900, 4: 

La sentence‘est I :plus forte 
qui: ait encore été prononcée ici 


pour violation à ces lois. 


a 


SIR JOSEPH'ET MLLE 
Lee ICANNE DUBUC 
Mardi, le 7 janvier est le cin- 

quième anniversaire de la mort 
de. Sir Joseph Dubuc, et lon 


doit chanter à la cathédrale de 
Saint-Bomiface un service. sG- 
lennel pour le repos de : son 
âme. La imesse sera offe rte en 
même temps pour li plus jeu- 
me de ses filles, Jeanne, qui 


moutrait-tout réc emment. 

A cause du nombre des dis- 
>arus ‘parmi nos vieilles famil- 
es canadiennes-francaises "de- 
puis, le commencement de l'é- 
pidémie, et du caractère néces- 
pre ment privé des  funérail- 
les, la mort de cetté jeune fille 
n'a pas saisi l'attention publi- 
que en dehors du ce rcle des in- 
times, autant . qu'elle l'aurait 
fait-en dés circonstances 
males. ge 

Non pas ‘qu'elle : ait fait 
grand bruit dans le monde, car 
le rôle d'uné jeune vierge chré- 
lienne est plutôt modeste, mais 


nor - 


° 


d'Outremont, où elle gradua, et 
continua son Fer en VOy- 

l'Asie et 
notre continent, avec son père, 
et sa mère. 

Partout et en toute circons- 
tance elle sut acquérir de pré- 
cieuses amitiés que le charme 
de'su conversation et sa modes- 
tie naturelle lui âttiraient, 

Elle avait un talent Spécial 
pour la littérature, et sérait de- 
venue probablement violoniste 
célébre, si elle n'avait décidé, à 
la mort de son péré, de rester 
aux côtés de sa mère pour en: 
soléiller:ses vieux jours. Tout 
récemment cependant ee vou- 
lut prendre part aux oeuvres 
de merci que la grandë guerre 
a suscitées, et elle venait 
conclure à Washington des ar- 
rangements à .cet effet, ,quänd 
la mori l'a frappée. 

Elle 
heurter 


passa dans la vie sans 


personne; 


« 
ses amis nombre ux se rappelle- 
font qu'elle était douée Singui- 
liérement de grandes-qualités 
du coeur et de l'esprit. Elle 
avait fait-:un cours brillant au 
couvent. de Sainte-Marie et 
‘ageant par l'Europe, 
*: # 
: sans s'inge- 


rér dans les affaires d'autrui et! 


sans martiquer à aucun de ses 
devoirs, et s'étéeignit, résignée À 


Le es 


ILE BRUIT DE TETE VOUS! 
} 
) 


END-IL SOURD | 
ESSAYEZ CECI … 


ibérera de cette irritafon “de {blessure telle que‘celle-qui a ù 
“la gorge, cause de Hi fux. Silété infligé à la France, mais RS pr 
on l'emploie selon 1° modè il éspère que les ‘limites de :5 vus aves xs l'areille dure 
- prescrit, il triompherà/des rhu- frontières n'auront. el une fs x Ed art bar 
» mes lès plus vidlents et remdra grande importance e à l'avenir. 

T à leur état normal /les voies! Il croit que J'ex-empereur 

; -. fespiratoires. Il êst/inutile :de}n'est pas directement  respon- 
‘Je recommander X/ ceux quifsable de la guerre, mais qu'il D toi 


reste -encore-unm-grand' coupa- 
ble, tar il aurait été, éapuble | 


ce remède, 
Cherchent un 


‘sont familiers av 
» mais à ceux qui re 


: non remède :et qui sont là-des- Âd'éviter la saincraphes l'ai | 
Fe disons: ‘Es n'eut lé courage de 
Fur à à A V4 pe A ApDiade À nes Amir cr 
PERTE e- gr: 7. “ui. « a. x sl 


tement 


de ces 

contractees L* » 
dra plus facile osité 
guiss dans la gorgr € - cru est facile 

préparer, coùle peut # se. prend laciiement. 
| oh personne arr, de surdité € 
ou es des, Le. 


bruits d'ore #4 +5 “marines 
in rit n, devien 
cesseromt de 


ds 


Cu : 1 
‘ , 4 


ie 


bliéé le mardi. Cela 


condämné à. 


une 


allemandes, Monsieur le pro- 


. n s ï 
deuxième conférence, avec pro; 


de: 


“[mestique vint anoncer.:toul ef- 


HE, Le IBERTE 


mai tte: dus 
CRE LES A 


pieuse -imi tristes 
de jrysgion blan- 
se EX début de la cam- 


pagne de 18 


0m 
LA LIBERTE, PARAITRA Le le 
MARDI 


L'AR 
"À Ta enir, ar toute la ue 
Berlin; mais les. 
euses du clan du 
Louis de Prusse avaient: 
Rene 
à Rite id semble avoir joué, 
mr marche des événements 
d'alors, le rôle du kronpriuz 
dans le déchainement de 
guerre qui touche à son. dé- 
nouement. : 
sPoür lui aussi, c'était 
guerre fraiche et joyeuse.” 
aan fut-ce une agäpe: toute 
ermaine au château Schwar- 
RTE qui lui ser- 
té, à la veille de 
at de Süalfeld,où Fran- 
< \Prussiens Allaïent rs 
dre contact. 
Dévaiñt son état-major. et ses 
ité uis de Prusse, rayon- 
ait déborder sa Joie : 
que je: suis heureux! 
Voici” donc notré barque à flot: 
les:vents nous sont propices. 


le tundi et le mardi avant-midi {€ 
nous conéacrerons la majetre 
partie du temps aux, annonces 
de la dérnière heure. _X l'ave- 
nir, le courrier de province de- 
vra nous parvenir au plus ns 
lé saimedi matin. Een Me po 
vons pas -garantir. Séttion 
de ce qui nous rives le lun- 
di, encore moins le mardi ma- 
tin : É DARp at 

va a + . he . : 

= RS PONIX 


Nousa prenons à la dernié- 
ure le décès de M. Joseph: [ait 
dé) d Bonin, survenu dans 
la nuit de lundi à la suite d'une 
eue ds Le défunt n’était 
âgé que de 36 ans. Né à Saint- 
Heusinthe: Québec, il vint jeu- 
ne homme au Manitoba. _ 
été autrefois à Sp ve den 
banques d'Hochelaga et Nap- 
thern Crown. 11 s'occupait au- 


rince. 
ni par 


“la 


jourd'hui d'immeubles. Il lais-| À peine gvaitAl esquissé cet- 
se.pour pleurer sa perte sonfte image qu'il pälit - affreuse-. 
épouse, née Yvonne  Kéroack;| ment, se, drèssa_ brusquement, 


et deüx jeunes enfants. Les fu- 
nérailles auront lieu jeudi à la 
vathédrale, M 

Aux familles Bonin et Ké- 
roack. si douloureusement at- 
teintes par ce deuil, là Liberté 
offre l'expression de: sa plus 
profonde sympathie, 


a 


saisit un flambeau cet se préci- 
pita' dans le corridor menant 
tu ‘de garde. 

Dans le silence d'effroi qui 
suivit, les invités puregt enten- 
dre les horloges du : château 
sonnant lentement les douze 
coups de minuit. 4 
< Le comte Moslitz, ‘aide de 
cémpidu prince, s'était préci- 
rs sur ses traces“cet'il le vit à 

poursuite d’un fantôme 
blanc qui disparut suodain. 

On sonda les murs: on n'y 
trouva nj porte ni fissure ayant 
[pu livrer pi$sage à l'appari- 
tion. 
| Quand il avail ‘entendu des 
| [pas derrière lui, le prince s’é- 
' 


x — _ 
| s té 
ASSOCIATION D'EDUCA- 
TION .DRS CAN.-FRAN- 
-CAIS DU MANITOBA 
"198, rue Aulneau, Poe 
Provencher. Tél. M. 4479 


Les. institutrices, dési- 


AAA CARE ERA ATP 


rant offrir leurs services, | je ee et, apercevani 
pourront, comme par le Sn: ANS PR CORRE ARE RUE 
passé, s'adresser au secré- | |T® 


î — L'as-tu vu, Mostitz? ques: 
tionna-t-il anxieusement. 
— ‘Oui Altesse. has 
Ce n'était donc ni un son- 
ge ni uné hallucination. 
La sentinelle fut interrogée. 
Elle déclara avoir,laissé en- 
trer une personne envéloppée 
Louis- Philippe Gagnon, d'un grand-:-manteau blanc, là 
Éééré taire | prenant pour un officier de ca- 
| | vàlerie saxon. 
+ RES mn# | L cordon É ’avait que deux 
issues une donnant sur le 
* ALLIE: iNC. E FRANC AISE corps de garde, l’autre aboutis- 
sant au salon où se tenaient le 
prince et son état- -major. 
Par où donc avait pu s’éva- 
riouir le spectre pourchassé ? 
Louis de Prusse étgit extra- 
ordinairement frappé: si exu- 
béragt queues minutes Aupa- 
ravant, il était tombé dans le 
plus profond abattement. 
Quand il retrouva le calme, 
ce fut pour prononcer d'une 
VOIX grave: 
— Cette apparition 
mauvais augure, car 
blanche n'apparait -que 


:laire de l'Associalion d'E- 
ducation-qui les mettra en 
relations avec quelques 

| commissiornis. scolaires; ces. 
dernières à leur tour pour- 

:ront se servir du même 
procédé pour trouver une 

| instilutrice. 


+— 


Ayant reçu, par l'entremise 
de Monsieur le Consul Général 
de France au Canada, les cli- 
chés concernant nos chères pro- 
vinces. d’Alsace-Lorraine! rede- 
venues françaises par la glo- 
rieuse victoire des ‘armées :al- 
liées, suf les .hordes barbarës 


fesseur Ch. Muller, de l Univer- 
sité du Manitoba, à la grande 
satisfaction de tous ceux qui 
ont eu déjà le plaisir de l’en- 
tendre et d'apprécier son: élé- 
quente érudition, donnera sa 


est de 


pour 


d'un Hohenzollern. 


A S ar on- 
jections lumineuses par Mon: {uw se: sépara sur cette ma: 


sieur le professeur À. Stough-{# 


| ,[£abre prop 1étie, el: le ‘lende- 
ton; sur.ces pays reconquis, main ut Livré le: combat de: 
mercredi 15 janvier, à 8-heures aalfeld. 
Se Le 


du soir, à l'Université du Ma-|° 
nitoba, rue Kennedy. . 

En assistant à ces si intéres- 
santes conférences, nous pour- 
rons suivre dé Join et avec 
émotion, la marche triomphale 
que font en ce moment nos hé- 

roiques ‘soldats. TR 

Prenéz-en tous bonne * noté 

car la.salle est ouverte’ gratui- 
lément à tous: 


‘Au moment où, sous les char- 
ges;furieuses de. notre cavale- 
rié, du-flottement se produisait 
dans les troupes prussiennes, 
Louis de Prusse pointa le doigt 
vers'une petite colline, ét, tour- 
né vers son aidé de’camp, mur- 
mura : 

La Dame blanche! 
Le comte Mostitz Ja vit,eñ cf: 


4 .[fet: elle se teriait sur Afné pe- 
—— "tré —— : , |tite éminence ‘et: semblait . sc 
LA DAME BLANCHE tordre les mains,de désespoir 

À Eire Enfonçant / ses épérons dans 
Richelier avait son EMminen-|le ventre de £on cheval, l'aide 


ce grise, et Napoléon son Hom-|de camp s€ “rua vérs la colline, CANADIAN 
me rouge: ‘les  Hohenzollern [mais aussitôt l'apparition s'é- PACIFIC chez : vous 
ont'leur Dämeé blanche. vanomit. ; nan war 
L ’Eminence grise n’élait| Quand le comte-Mostitz re- ‘ L'Est + Canada re 
qu'un: conseiller qu ‘on à ide pe int vers son maitre, üne mi- 
tifié, et qui est ainsi sorti de W{nute après, les troupes prus- 


légende pour entrer dans Phis- 
toire. 

Quoiqu'il demeure ptûs mys- 
térieux, -on a cru reconnaître 
un cardinal dans cet Homme 
roùge qui faisait visite à lem- 
pereur aux heures graves, d'a- 


riennes.étaient en déroute, 
Louis de. Prusse’ fuyait à 
franc étrier, serré de prés ‘par 
un maréchal des logis de hus- 
sards français qui le sommait 
de se rendre, Le prince, conti- 
ques sa chevauchée sans ré- 


“et fit i 
aux ärçhives secrètes de 1 
mille royale de Prusse : re 


| rap fpae -coëtre  Napoléon{Si Ep ereres conv 
enthousiasme 


la chaines apparQops sont à pré- Le 


français parlent Îles deux lan- 


{glais, mais un grand nombre 


.|dé guerre avec étoile de bronze. 


{lors d'officiers sur les” “champ 


la Dame’: 


annoncer la mort, à bref délai, 


Le prirée traitent we récit un ‘nom historique bien rs 
ce documen 
‘Notre “prévol” est un homme 


d'un. tact exquis, -s'exprimant 


n|faite qui nous thange de, la 
» Haïlue ation colieete morgué et de l'arrogance aux- 
‘du merveilleux 


nces | féront leur choix; mais eHe est 
la légende des: Hohenzollern, 
dont le rôle historique est fini, 
que les camoufleurs dé. Berlin 
le veuillent ou non. 

Celui dé la Dame blanche 
n'est pas clos,-et quelques pro- 


ne à nous accoutumer: 

“Le capitaine Cinq-Mars, en 
accugillant nos rédacteurs, leur 
a dit que lui-même était depuis 
vingt-trois ans © irons à 
métier.” 

- Rue des 


nadiens 


voir. 
- Elle doit rôdér à à la frontière 
hollandaise, où le kaiser rouge 
goûte la vie de château, 
rives du Zuyderzée, où 
sard de la mort s'est, mué. en 
Robinson. * 

Et ce n'est pas: le chant d° ke: 
gir, maître souverain de la mer, 
ui doit résonfier aux oreilles 
es -deux sacripants, mais, sur 
un rythme macabre, le couplet 
chez notis populaire" 
Prenez. garde! Prenez 'garde!. 
pe Dame blanche vous regarde, 
La | Dame blanche vous entend. 

-Ce n'est'pas üne fin honord- 


ton, 'MM. PRRAUX et Vérvaort, 
respectivem membres. du: 
personnel res ant et prési- 
dent du Gomité de-Secours et 


munal de Hyon, en séance du 17 
novembre, à décidé dé donner. 
auchemin du Quesnoy, le nom 
de la rue des Canadiens, _. : 
Nos sincères félicitations aux 
promoteurs de cette idée de pa- 
triotique reconnaissance. 


tee 


UN CLOC HER 
PE BE 


LLE Es 


7 , d : 
heures .du matin. 


d'Alimentation, le conseil com-. 


nous avions tant de LS e 


A la dematide de Mme Cot- : 


liume fa dû le a rement Net Ja ‘ se ee SE * 
'hérit win absolue. Se 
ee naires sont dune M va rep par 


de 


rl 


QUI A ECHAP- 


ble, F4 armes à la main, une fin ‘m'écrit 
de,soldat dontelle est cette. fois ün: poilu, sur un peer rusti- 
l'annonciatrice. He que, avec.un bidon : “oiime 
:-C'est le poteau, ou c'est la sous-main. Un “radio” ‘nous 
bar. à prévient que nous. commen- 

se Albert Monniot.  |çous la-plus belle journée dela 
(Le Pellerin.) RÉSEMEE" guerre... c'est-à-dire l'étape: 

dore —- vers Strasbourg. 


NOTU FES SUR NOS'AMIS 
LESC AVADIENS 


tou !.. 


: , Spontanéme nt, on organise 
DE cortège avee—drapeanx:— 


(Œ xtraifs de la DE de Mgns, 
Belgique, du 17-nov. 191K) 
La population. du Cânadx est 

de huit millians, dont deux mil- 

lions de Cangdiens français. 
Dans l’armée: canadienne, il 


nes. tromboñes sortis de 
jé ne sans où, et on. fait lé tour 
du. 
fer al! 

€ clocher remue comme un 
peuplier sous le vent, tellement 


Du coup, tout le monde est : 


“ 


y a plusieurs régiments de Ca-|sonnent les cloches... ER ES 
nadiens-français, dont le’ glo-! 4 heures du soir. Depuis 7 
rieux-22e, quits’'est illustré-au/heures dif matin les cloches 


cours des assauds de Courcelet- 
te, Plateau de Vimy,. Arhiens, 
Arras, etc” 

‘Tous les officiers canadiens 


sonnent sans arrêt, as pen- 
dant Ta sotipe !° Maintenant tous 
les poilus se font inscrire à la 
porte de Féglise; on quitte sa 
veste, elon va sonner Anne 
ser minutes. 

C'est mon tour dans üne heu- 
re. Pourvu que le clocher soit 
éncore debout! Un officier a 


gues, soit le français et l'an- 
d'hommes de troupes, venant 
de la province, ne causent que 
le français. 

Plusieurs Canadien sfrançais, 
décorés pour leur bravoure, 
sont particulièrement heureux 
d'avoir reçu les décorations 
françaises accortées aux -.s0ol- 
dats de l’armée anglaise, Ainsi, 
M. Cinq-Mars, capitaine d’in- 
fanterie et commandant de la 
place, porte fièrement la Croix 


le:coq du paratonnerre fail une 
course de 2 à 35 centimètres de 
gauc he à droite à chaque coup 

de. corde! Le :matheureux... 


sutare | r 


De nombreuses petites. olo- |: 
nies belges habitent le Canada 
En 1911, des centaines-de . nos: 
compatriotes ke -sont: enrôlés 
dans, l’armée canadienne, spé- 
cialément dans les tsimçnis 
de langue française, et, d’au- 
cuns ont été décorés pour leur 
bravoure: et ont gagné Jeurs ga- 


sont dangereux 


On recommande l'emploi quotidien de la ma: 
gnésie’ pour en triompher, C'est le 
résultat de la,{ermentation des 
aliments et de l'acidité, 


um 


a 


Les gaz: d'effomac, 


de bataille. . 
Arte Place du Canada 


ine preuve quasi certaine de la 
l'excès d'acide hydrochloriqu 
sance Al l'iidiféstion acide, 


préserice d'un 
e, donnant nais- 
‘Les estomacs à- 
5 5 . [cidesoffrent dû danger parce que l'excès d'aci 
Nous nous faisons Técho .de l'ésécause de l'irritation aux Darcis délicates de 


è “hp l'estomac, Il s'en suit sauvent de la rail Vd 
nombreux _ citoye ns qui deman- ét autres ulcères dangereux de l'esta 
dent que le rend: -point de :Ba- nourriture qui fermente et surit créé - 
+ 
viére, s appelle fésormaie Pla- 
ce du Canada 


Ce serait un A à ren- 


sn 
ne 
au fonctionnement normal des organes inter- 
nes vitaux, ui spi au bon fonctionnement 
du coeur, 


C'est F pire des folies que de négliger ce 


à $ 6 à mal où de nt le ‘traiter qu'à l'aide de ces di- 
dre à nos libé raté urs, et nulle gestils ordinaires qui - ne--neutralisent aucune 
place ne mérité mieux d’être |ment l'effet désastreux des acides danis l'esto- 


mac. . Frocurez-vous plutôt d'un pharmacien 
quelques onces de bisurate de magnésie et 
prenez-en une cuillerée à thé dans le: quart 
d'un veyre d'eau ‘immédiatement après lei 
repas. Cela Chassern les gaz} les gon ements, 
rendra la nourriture: douce, ‘neufralisera l'ex- 
cès d'acide, préviéndra sa. formation. l.n'y 
aura plus ni acidité, ni douleur. 
de magnésie (en poudre où en pastille, 


ainsi débaptisée et rebaptisée 
Le commandant de place 
Aprés avoir subi les tyran- 
es des Kommandatur alle: 
andes; nous éprouvons, , un, 
soulagement profond à vivre 
sous le commandement du ca: 
pitaine.canadien Le inq-Mars + 


ur 2 | 


coûte que peu et-constitue la meilleure sorte 
de magnésie que l'on puisse employer pour 
l'estomac Des milliers de personnes Î'em: 
ploient Apres, leur tepas rt n'onf plus sucune 
crainte d'indigestion. 


: Passez le jour de lan 


PAR L'IMPERIAL Limited. “ 


A MONTREAL 


PAR LE TRANS CANADA 


À TORONTO 


DEUX THAINS : 


QUOTIDIENS | 


Taux  DPEN PAS pour 


A Voyage sûr et confortable 
: Autres Centres de l'Est. : 


nur un des meilleurs chemins 

prés les grognards, ordre, soit qu'il n'entendit pas Les bit de fer 

La Dame blanche reste pure: lès sommations, soit + ‘il fût es billets vendus en décembre valent pour 60 jours, On obtiendra 

: ‘un prolongement du billet en payant 85.00 pour chaque 

ment légendaire et fantomati* résigné à l'accomplissement de "15 jours supplémentaires 
que, et ses apparitions -.sont|sa destinée, le hussard lui plon- LU ER Eds PRES T 
toujours annonejatrices de ca-|geait son sabre dans le flanc, le JC MARCOUX, Ratrécentant froncsle, a PADREsSES on. 
tastrophes. sen à bas -de son chev al... Rés: 121 Ritchot. Tél. M, 1740 


À l'époque de la mort de: 
l'inoubliable ‘grand- père, coms 
m& lors de la mort-du père vite 
oublié, les journaux allemands 
ont annoncé l'apparition du fa- 
meux speître. : 

Au début du règne de Guil- 
laume IE, alors que l'empereur 
dinait avec sa famulle, un do- 


à terre : tenta de le:mettre à 
l'abri; mais, blessé à-son tour, 
il perdit connaissance et ne put 
assister Louis de:Prusse à ses 
derniers moments. 

Le comte Mostitz survécut à 
sa blessuge, lui, mais, sa vie du- 
rant, il ne parla de. ces événe- 
ments qu'à son fils, en lui.ré- 
commandant. d'abserver-r-si- 
lence-absolu. ! 

Ce fils, avant de mourir, \de- 
manda à voir le kronprinz, qui 
devait Frédérie 


aré, qu'on avait.yu la Dame 
blanche rûdänt- dans le palais 
Quoiqu' il affectât une souve- 
raine indifférence pour 1æ lé 
gende familiale, la kaiser dou- 
pa l'ordre'de faire des patrouil- 
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tANT LA GUERRE 
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La PA RAC PA 
en chef des troupes italiennes 
a por que lTtalie avail per- 
du 460,000 soldäts au cours de 

| Ta guerre, dont 16,362 efficiers. 
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soldats de‘ble ss68" dont 327 
officiérs, 
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